
Des financements bons pour le climat… et pour la biodiversité ?

©
 D

. D
em

er
g

es











Sommaire

• ①Quelques exemples

• ②Des unités Carbone

• ③Des crédits/certificats Biodiversité

• ④Des sites naturels de compensation, 
de restauration et de renaturation



Sommaire

• ①Quelques exemples

• ②Des unités Carbone

• ③Des crédits/certificats Biodiversité

• ④Des sites naturels de compensation, 
de restauration et de renaturation







2 M€ en 2023
40 M€ sur 10 ans
15 000 ha de forêts protégées et 
restaurées
400 000 tCO2 séquestrées sur 30 ans







https://market.climatetrade.com/ 

https://market.climatetrade.com/
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Loi climat et résilience



Acteurs milieux naturels

• Parcs nationaux (Posidonie)
Eco Act (Mangroves et forêts 
marécageuses)

© danydory, Pixabay, CC0 Creative Commons



Acteurs milieux naturels

• 3 méthodes :
• Boisements
• Re boisement
• Balivage



Acteurs milieux naturels



Méthodes et chiffres Label Bas Carbone

Dont +1200 sur méthodes forestières CNPN



Déploiement réseau CEN Label Bas Carbone
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L'objet de ce programme est de définir une méthode standard 
d’évaluation d’actions réputées favorables à la 
biodiversité s'appuyant sur un consensus d'experts.
L'objectif, à terme, est de déterminer sous l'impulsion de 
l'Organisation for Biodiversity Certificates (OBC), un processus 
de certification et de définir un cadre de marché pour 
l'échange et l'utilisation des certificats générés.

https://www.obiocert.com/
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Sites naturels de compensation, de restauration et de renaturation (SNCRR)



Sites naturels de compensation, de restauration et de renaturation (SNCRR)

• Quelques principes :
• Permet la Compensation OU Contribution volontaire OU LBC
• Compensation par l’offre vs Compensation à la demande
• Remplace les Sites naturels de compensation
• Notion de gain écologique, converti en UCRR
• Pas de méthode commune
• Possible de vendre dès l’agrément
• Pas de marché secondaire (titres incessibles)
• Des sites agréés au minimum pour 30 ans
• Des notions de pérennité (avenir du site > 30 ans ?)
• Agrément par DREAL
• Des notions d’additionnalité (Réglementaire et financements publics)
• Un comité de suivi de site 
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Mission Nature : Restauration des tourbières dans les Vosges 



Mission Nature : 
Il était une fois dans l’Est



FONCTIONS 
BIOGEOCHIMIQUES 

FONCTIONS 
HYDROLOGIQUES  

… qui permettent des services écologiques gratuits 
rendus à la société …

CADRE DE VIE 
AMELIORE

FONCTIONS 
ECOLOGIQUES :  

Contribution à l’adaptation au 
changement climatique 

(rafraichissement) et au bien-être : 
aménités positives

Des fonctions, et des services rendus

Contribution à l’atténuation du 
changement climatique



Restaurer la fonctionnalité des tourbières !



- Depuis plus de 30 ans, priorité de 
préservation : maîtrise foncière, d’usage sur 
les sites les plus patrimoniaux (ENS 88, 
ZNIEFF…)

→ acquisition, baux, conventions

- Compléments d’intervention par Natura 
2000, Réserves Naturelles…

 → expertise, gestion

- Sites CENL : objectif de préserver la 
fonctionnalité des hauts-marais acides, voire 
de la restaurer

→ Plans de gestion, restauration

Aujourd’hui, une cinquantaine de tourbières protégées 
dans le département des Vosges par le CEN Lorraine 
(acquisition/maîtrise foncière, maîtrise d’usage)



Données bibliographies multiples : Ecole des 
Mines, ENS, Natura 2000, ZNIEFF, ..

Cartographie : fond orthophoto pour compléter

Campagnes successives de terrain (2021, 2022, 
2023) : données végétation et pédologique 
(sondage de profondeur et pour une partie 
sondage pédologique complémentaire)

Résultats : 339 tourbières, tout état de 
conservation confondu (y compris disparues)

En plus : estimation du stock de Carbone dans 
les tourbières vosgiennes



Nombre d'entités tourbeuses en 2022 284
Surface totale (ha) 1182

Surface moyenne (ha) 4,2
Epaisseur /2 pondérée (m) 1,1

Stock de carbone total estimé 01/07/2022 
(Tonnes) 755 899

Moyenne pondérée du stock de Carbone par 
ha (Tonnes) 639,4

Equivalent CO2 (Tonne de CO2) 2 774 148
Emission de CO2 sur 50 ans (Tonne de CO2) 788 578

Stock de carbone total dans 50 ans (Tonnes) 541 027

Colloque du 08/09/2022 à Carrouges «  Les tourbières et le Carbone : de la recherche scientifique à la gestion conservatoire »

Calculs réalisés 
d’après les formules 
de l’université de 
Franche Comté en 
2022 (à revoir suite 
à la thèse de Lise 
Pinault)

1/3 de perte



Un stock de Carbone, mais pour qui ?

→ des élus, des financeurs, ou encore des partenaires techniques, besoin de recentrer les 
informations globales sur ce stockage de tourbe et de carbone à une échelle régionale voir 
locale 

= aides à la décision dans le cadre de projets de restauration/préservation de la 
biodiversité à des échelles locales

Webinaire du 14/09/2021 : Intérêts de la restauration et de la gestion des tourbières en intégrant les émissions de carbone

Un stock de Carbone, mais pour quoi faire ?

→ Outil de suivi des travaux de restauration : validation des actions de gestion et de 
restauration sur le long terme

→ Outil de communication et de sensibilisation : par rapport au grand public face à la 
dégradation de ces milieux, en lien avec l’actualité (relargage de Carbone, rapport du GIEC, 
changement climatique, …)



Mission Nature : 
À la recherche de 
co-financements



- Travaux anciens de bouchage de 
drains, de coupe d’épicéas

- Gestion des ligneux

→ Mais limites aux techniques

- Retours d’expérience depuis plusieurs 
années

- Maitrise foncière,
- Etudes fonctionnelles, LIDAR, modélisation

→ Projet de restauration globale possible

Des travaux depuis les années 2000



Contexte du projet
• Réponse à l’AAP lancé par l’OFB (Objectif affiché de 

restauration de la biodiversité) : 
→ projet CEN Lorraine de restauration des tourbières des 
Vosges

• Financement : jeu de grattage proposé par la FDJ pour 
participer au financement de 20 projets de restauration en 
France 



Le projet
Critères de choix : 
• Maitrise foncière forte pour gagner en opérationnalité (premiers 

travaux prévus à l’automne 2024)

• Répartition hétérogène dans le massif vosgien (88)

• Plan de gestion du site et étude fonctionnelle qui abordent déjà 
le projet de restauration

• Cas particuliers qui demandent un investissement plus fort



5 tourbières ciblées et une autre en 
option : 

• Tourbières des Feignes sous Vologne à La 
Bresse

• Tourbière de Jemnaufaing à Rochesson 
• Tourbière de Martimpré à Gerbépal
• Tourbière de la Demoiselle à Saint-Nabord
• Tourbière de la Pierrache à Bellefontaine
• (Tourbière de l’étang d’Avaux au Val-d’Ajol)

Le projet



Les types de travaux projetés

L’objectif : 
maintenir de 
l’eau dans le 
système 
tourbeux

Retour d’expérience du projet « Tourbières du Jura »



Un plan de financement à compléter
• OFB / FDJ : Fonds de l’Etat → pas de cofinancement 

possible des Agences de l’eau

• Un budget conséquent, au-delà des actions éligibles à 
l’AAP de l’OFB
→ Financement « réel » de l’OFB = 50% du projet
→ Donc, 50% à trouver

• La FCEN entre en jeu
→ Mise en contact avec EDF



Des objectifs à mettre en adéquation
• Financement EDF : Fonds de compensation carbone

→ Cadre réglementaire
→ Label Bas Carbone 

• Projet CENL : projet de restauration écologique, pas 
calibré pour la compensation carbone
→ Adaptation du projet à faire

• La FCEN entre en jeu
→ Elaboration d’une méthode LBC « Restauration de tourbières »
→ Accompagnement méthodologique



Des objectifs à mettre en adéquation
• Un dialogue permanent

• Méthode LBC non adaptée pour certains 
sites : proposition d’autres méthodes

• Nombre d’URE escomptées : proposition 
d’un autre site pour « assurer les arrières »

• Questions « contractuelles » de labellisation 
(cf. obligation inscrites dans le CE)

• Une collaboration de confiance qui se 
construit
• Toutes URE produites : pour EDF
• Visite sur site

→ Signature de la convention le 22 
novembre 2024



Mission Nature : 
Retour vers le futur



De la restauration à la valorisation ?

Valoriser les travaux de Mission Nature 
par l’accessibilité, la mise en valeur, la 
pédagogie sur les sites

• Patrimonialité (milieux, espèces)

• Histoire locale (fermes et pastoralisme)

• Enjeux climatiques (stockage carbone, 
cycle de l’eau…)

→ Fondation groupe EDF ?



Projet de LIFE : réflexions

Effet d’entraînement

Economie d'échelle sur les actions transversales
Coordination, portage
Communication, valorisation, sensibilisation, dissémination…

Projet large échelle, projet ambitieux, projet opérationnel 
Apports/complémentarités entre les acteurs

Projet de territoire à l’échelle du massif

Très forts enjeux

Projet pilote, préambule



Projet de LIFE : objectifs
• Une réflexion à l’échelle du massif

Enjeux du projet
- Initier une dynamique large échelle de travaux de 

restauration
→ Opérationnalité

- Avoir une vision partagée des enjeux liés aux tourbières 
à une échelle géographique pertinente
→ Définitions, méthodologies, objectifs

- Valorisation et communication pour une appropriation 
locale et un essaimage
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Mission Nature : Restauration des tourbières dans les Vosges 



Des financements bons pour le climat…et la nature
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Premières études sur les 
milieux aquatiques

Années 70



Le groupe EDF investi depuis 50 ans sur les sujets liés à la nature

• EDF a renouvelé ses engagements (pris depuis 2014) en rehaussant son ambition par rapport aux 

engagements précédents. Ils concernent désormais toute la chaîne de valeur (l’amont et l’aval). 

• Avec une approche holistique, le Groupe agit sur les causes de pression sur la nature et s’engage 

sur la renaturation d’espaces naturels.

• EDF travaille en étroite collaboration avec ses partenaires. 



Poursuite du programme de recherche, doté d’un budget de 6M€ par an jusqu’en 

2025 sur la réduction des impacts sur la biodiversité des ouvrages de production 

Nucléaire, Hydraulique, Photovoltaïque et Thermique.

Doter d’un plan de gestion 100% des sites de production 

(thermique, nucléaire, photovoltaïque en France et en Belgique)

S’inspirer de la démarche Solutions fondées sur la nature et contribuer à la 

préservation et à la restauration des milieux naturels avec des partenaires locaux 

sur 12 sites d’EDF d’ici fin 2025 

Sensibiliser et former 5 000 salariés du Groupe d’ici 2025 sur la biodiversité

Participer à la lutte contre les espèces exotiques envahissantes en France

Réutiliser, recycler ou valoriser les pales des parcs éoliens contrôlés par 

EDF Renouvelables et intégrer progressivement des pales facilement 

recyclables dans nos futurs parcs



Période 
2024-2027

Feuille de route biodiversité 
du métier nucléaire

Feuille de route biodiversité 
du métier thermique

Période 
2023-2026



La Direction du Parc Nucléaire et Thermique est 
engagée dans plusieurs projets de préservation et 
ou restauration de milieux en partenariat avec les 

Conservatoires d’Espaces Naturels

Exemple avec les zones humides sur le Rhône avec un poster 
élaboré pour les rencontres de bassin Rhône Méditerranée 
Corse 2024

Des conventions depuis 2012 avec EDF.

Aujourd’hui 3 conventions nationales et environ 40 
partenariats locaux (dont 20 à EDF Hydro et 10 à EDF 
Renouvelables)



Lien plaquette

https://www.edf.fr/sites/groupe/files/2024-07/edfgroup_adaptation-au-climat_20240712_fr.pdf








Gestion sylvicole 
optimisée de la forêt de 
Chambord

Restauration de tourbières 
dans les Vosges

Reboisement de la forêt de 
Sécheval dans les Ardennes

Reboisement de la forêt de 
Saint Rivoal dans le 
Finistère

Conversion de pratiques 
agricoles

Fonds de Compensation Carbone EDF

Demain utilisé pour les certificats nature ?



EDF accompagne son fonds d’un programme 
de recherche porté par la R&D d’EDF dont un 
des objectifs est d’enrichir les méthodes voire 
d’en développer de nouvelles en 
instrumentant des sites pilotes afin de 
mesurer les gains en matière de séquestration 
de carbone, biodiversité, eau, etc…

Association de divers partenaires scientifiques 
(Museum, Conservatoires d’espaces naturels, 
Parcs Naturels Régionaux, INRAE…)



Des financements bons pour le climat… et la biodiversité ? 
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Protéger les forêts et la biodiversité en danger : Parce que les forêts sont les puits de carbone les plus efficaces et l’abri de la biodiversité la plus riche, Planète 
Urgence les protège là où elles sont les plus menacées.

Promouvoir le développement local des communautés : Parce que la protection des forêts et de la biodiversité doit se faire avec ceux qui cohabitent avec elles, 
Planète Urgence agit avec les communautés locales et au plus près d’elles pour leur développement.

Sensibiliser à l’environnement : Parce que faire vivre en harmonie les femmes, les hommes et le vivant sous toutes ses formes ne peut se réaliser sans changer les 
regards et les pratiques, Planète Urgence sensibilise à l’environnement.

NOTRE MISSION:

RECONCILIER L’HUMAIN ET LA FORET

Renforcer les femmes et les hommes pour préserver les forêts et la 
biodiversité

NOS ACTIONS

NOTRE RAISON D’ÊTRE

www.planete-urgence.org



UNE APPROCHE INTÉGRÉE POUR UNE SOLUTION COMPLÈTE ET DURABLE

Planète Urgence travaille selon une approche territoriale, avec des partenaires locaux 
et apporte une expertise de terrain, en lien avec les politiques publiques nationales et 
locales pour répondre à un besoin identifié et formalisé.

Afin d’avoir une grande proximité et connaissance du contexte et des enjeux locaux, elle 
s’appuie sur des délégations installées dans les pays d’intervention.

3 CRITÈRES D’INTERVENTION : 

• DÉFORESTATION IMPORTANTE : zones ayant une déforestation passée 
très importante ou un risque de déforestation dans les années à venir.

• BIODIVERSITÉ EXCEPTIONELLE : zones hébergeant une biodiversité 
exceptionnelle par la multiplicité d’espèces ou la rareté des espèces 
présentes.

• VULNÉRABILITÉS HUMAINES : zones avec un fort niveau de pauvreté ou 
de fragilité face au changement climatique.

Nous avons réalisé des études avec le CIFOR-ICRAF pour croiser 
toutes la data permettant d’agir sur les zones prioritaires : 
• Bénin 
• Madagascar 
• Équateur 
• Indonésie

www.planete-urgence.org

https://planete-urgence.org/wp-content/uploads/2023/06/Benin.pdf
https://planete-urgence.org/wp-content/uploads/2023/06/Madagascar.pdf
https://planete-urgence.org/wp-content/uploads/2023/06/Equateur.pdf
https://planete-urgence.org/wp-content/uploads/2023/06/Indonesie.pdf


1. La destruction et l’artificialisation des milieux 
naturels 

2. La surexploitation des ressources naturelles et 
le trafic illégal

3. Le changement climatique global

4. Les pollutions des océans, eaux douces, sol et 
air 

5. L’introduction d’espèces exotiques 
envahissantes

5 PRESSIONS RESPONSABLES DE 
L'EFFONDREMENT DE LA BIODIVERSITÉ

(IPBES)

Planète Urgence agit sur ces 5 différentes pressions, comme par exemple :

• En Indonésie à travers le projet MAHAKAM : pour restaurer les écosystèmes de 
mangroves dans le delta de la Mahakam, où 43,7% des terres sont converties en bassins 
d’aquaculture. Les mangroves sont l’habitat du singe nasique, une espèce en danger 
critique d’extinction (action sur la pression n°1)

• À Madagascar à travers les projets DIABE et TAPIA : pour préserver les forêts, gravement 
menacées par la surexploitation pour le bois de chauffe et le bois-énergie (action sur la 
pression n°2)

• Au Cameroun avec le projet CAMERR : en lançant le plus grand projet de restauration de 
mangroves au Cameroun (1 000 hectares) ; une action majeure pour lutter contre le 
changement climatique (action sur la pression n°3)

• Au Bénin avec le projet GAPADOU : Conservation des forêts sacrées menacées par 
l’activité humaine 

Nous sommes membres de :

www.planete-urgence.org



Les Relecteurs 
principaux :

CONTRIBUTIONCOMPENSATION

➢ Projet de mangrove au Cameroun 
sur 1000Ha

➢ CLIP-AGRs-Sensibilisation- FC
➢ Certification Verra
➢ Engagement 40 ans
➢ Conditions de financement: 

➢ Démarche ERC / NZI
➢ Préfinancement
➢ Pas de revente de CC

                                                    

                         

➢ Méthodologie scientifique 
reconnue et vérifiable 
testée sur 3 projets pilotes 
pendant 2 ans

➢ Limitation des risques liés 
au crédit carbone

➢ Impacts diversifiés et 
communication renforcée

www.planete-urgence.org



Pourquoi?

www.planete-urgence.org

GBF 30x30
TNFD
CSRD
SBTN
Adaptation aux 
risques
Marketing

Complexité  de 
mesure

MSA

IMPACT Certificats OBC

Crédits Biodiv
Contribution

≈1M$ crédits vendus depuis 
2022
Sur ≈100.000 Ha, 
sur une durée ≈ fixe
Ex-post / ex-ante

Source:Pollination, state of voluntary biodiversity 
credit markets 

PBF



Status Certificats OBC: 

➢ Communication à la COP16, en lien avec IAPB. 
➢ Guide de déploiement des pilotes. Pilotes zone tempérée .
➢ PPP/ en cohérence avec Biodiversity National Strategy du pays
➢ Appel d’offres cons.scientifique pour les zones tropicales 

www.planete-urgence.org

Risques Certificats OBC:
➢ Pas de marché secondaire . Contribution 
➢ Ex-post Vs ex-ante / qualité des claims
➢ Approbation par les gouvernements/ CLIP
➢ Financements suffisamment dirigés vers les hot spots de biodiv
➢ Besoins de restaurer 2BHa/ conserver 4BHa d’ici 2030
➢ Vérifier additionnalité / péremption / unicité



15 rue de la Fontaine au Roi, 75011 PARIS
www.planete-urgence.org

FOR MORE...
CONTACT US

Amandine Hersant - GM
Amandine.hersant@planete-urgence.org

Jean-Pierre Braun- Innovation leader
Jean-pierre.braun@planete-urgence.org

https://www.facebook.com/planete.urgence
https://twitter.com/PlaneteUrgence
https://www.instagram.com/
https://fr.linkedin.com/company/planete-urgence
https://www.youtube.com/planeteurgence
mailto:Amandine.hersant@planete-urgence.org
mailto:Jean-pierre.braun@planete-urgence.org


CERTIFICATS POUR 

LA BIODIVERSITÉ

Ce programme de recherche a bénéficié du mécénat du Fonds de dotation Muséum pour la Planète, grâce aux soutiens de 

Kering, de l'Organization for Biodiversity Certificates, d’AXA, Vinci Construction et de l'Occitane en Provence



Durée : ~ 18 mois

Début : janvier 2024

Rôle des partenaires : 

Muséum - Chef de projet, analyse de données, interface de recueil - Mosaic

FRB - Mobilisation de la communauté scientifique – écologie & finance durable

Carbone4 – Expertise enjeu et opportunité du mécanisme de financement de la biodiversité

Financement : mécénat via le Fonds de dotation Muséum pour la Planète 

Contact : Alexis Ferrat, chef du service mécénat – fondsdedotation@mnhn.fr

CONVENTION ENTRE LES 

PARTENAIRES

2



GLOBAL BIODIVERSITY FRAMEWORK (GBF)

COP15 biodiversité – Accord de Kumming Montréal

 23 cibles pour 2030 et un cadre méthodologique pour y arriver

• Cible 14 - Cible 15 - Cible 19 
• Concepts récurrents : « restauration » - « gouvernance locale » - « collaboration »

→ Une estimation : il faut 200 milliards de $ / an (essentiellement du secteur privé)

Traduction Européenne : la CSRD (Corporate Sustainability Disclosure Directive)

Un précédent : la loi française du « devoir de vigilance des entreprises » 2017 (CS3D)
Corporate Sustainability Due Diligence Directive



POST COP15 (2022)

Multiplication des propositions méthodologiques

Inscrites dans 3 familles de méthodes d’évaluation de la biodiversité :

- Mesure directe : 

- gain = biodiv(t1) – biodiv(t0)

- Modèle : 

- gain = f(état_ t1) – f(état_ t0)

- Analogue PSE ou MAE* : 

- gain = f(action)

Conséquences

• Risque : période initiale d’instabilité

(offre  demande / propositions  exigences)

• Opportunité : faire des propositions ambitieuses qui soient intègres, 

crédibles, transparentes & basées sur les connaissances scientifiques

*Paiements pour services environnementaux / Mesures agro-environnementales



Risques Opportunités

1) Conception méthodologique

2) Eligibilité des projets

3) Délivrance des certificats

4) Communication des résultats

5) Cadre du mécanisme de marché

POINTS DE VIGILANCE

• Méthode d’évaluation
• Permanence des résultats

• Science based
• Transparence & crédibilité

• Fuites et additionalité
• Droits de propriété

• Collaboration et gouvernance locale
• Cohérence avec le contexte

• Conflit d’intérêt du certificateur
• Répartition des financements

• Encourager des projets vertueux
• Développer une économie solidaire 

• Compensation > atténuation
• Greenwashing

• Développer une image de marque
• Faire évoluer les standards de « valeur »

• Absence de cadre réglementaire
• Spéculation
• Disparité de législation internationale

• Stabiliser les propositions
• Porter des ambitions fortes



t1 t2

Action favorable 

à la biodiversité

Certificat de 

biodiversité

finance

Acteur 

économique

Certificateur

CERTIFICATION BIODIVERSITÉ

L’acteur économique agit :
- Au sein de sa chaine de valeur (insetting)
- En dehors de sa chaine de valeur (outsetting)



t1 t2

Action favorable à 

la biodiversité

Certificat de 

biodiversité

Contribution à l’effort en faveur 

de la biodiversité

Gouvernance stratégie 

biodiversité

Sélectionne les actions

Sélectionne les acteurs

RECOMMANDATION D’USAGE : LA STRATÉGIE TERRITORIALE BIODIVERSITÉ

Cohérence géographique des certificats :

• Stratégie des territoires d’implémentation 

des entreprises

• Articulées avec les spécificités locales

• Sélection d’actions et d’acteurs qui 

favorisent le maillage écologique



CERTIFICAT DE BIODIVERSITÉ : PROPOSITION D’ARCHÉTYPE

GBFActeurs 

économiques

Certificat de 

contribution au 

GBF

Effort 

global

8

juste 

contribution



CERTIFICAT DE BIODIVERSITÉ : PROPOSITION D’ARCHÉTYPE

GBF
Acteurs 

économiques

9

Stratégie 

territoriale 

biodiversité

Certificat de 

contribution au 

GBF

$

Reporting

extra-financier

juste

contribution

Finance verte

crédibilité

Grille de référence :

Taxonomie des pratiques + gain 

biodiversité par consensus 

d’experts

Stratégie =  Projets

Projets =  Pratiques

Maintien d’un registre :

actions, acteurs et stratégies



FONDEMENT DU PROJET

Hypothèses simplificatrices :

• Un projet peut se décomposer en une liste d’actions

• Le gain de biodiversité des actions est additif

• On évalue l’efficacité d’une action « en moyenne »

Position économique:

• L’exploitation des milieux naturels a un coût 

• Dépassant la simple matérialité

• Sa non reconnaissance a accumulé un déficit → une dette

• Les certificats biodiversité ne sont pas des actifs financiers

• peu de liquidité, pas de spéculation, pas de plus value

• On certifie une réalisation, pas de mise en défaut (≠ crédits)

• On ne peut pas revendiquer d’équivalence entre biodiversité impactée et 

certificats de gain de biodiversité

• On ne valorise pas la biodiversité par les services qu’elle procure



HYPOTHÈSES 

STRUCTURANTES • On décompose un projet favorable à la biodiversité en

une somme de pratiques bénéfiques par socio-écosystème

• Les pratiques favorables à la biodiversité sont nivelés afin 

d’accompagner une mise en œuvre progressive

• Les pratiques concordent à la réalité du terrain

(rédigées par des acteurs de la Nature)

• Les gains associés aux pratiques sont basées sur les 

connaissances écologiques

• La méthode d’évaluation doit être transparente et robuste, 

les résultats sont disponible au public

• Les décisionnaires possèdent une grille de lecture simple 

des actions favorables à la biodiversité
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Certificat

T0

CAS D’USAGE : POSSIBILITÉ

Certificat
Certificat

Certificat

T0

Certificat
Certificat

Certificat

T0

Changement d’état avec 
effet bénéfiques immédiat

Maintien actif d’un état ayant 
des effets bénéfiques

Changement d’état avec des effets 
bénéfiques long à obtenir

Ex : Pas de drainage,
Pas de sols nus

Ex : Maintien de clairières 
et prairies par pâturage

Ex : Instaurer un parcours de futurs 
bois morts dès la plantation

b
io

d
iv

er
si

té

temps
b

io
d

iv
er

si
té

b
io

d
iv

er
si

té

tempstemps
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Bandes enherbées : Gestion des bordures de 
champs et bandes tampons

Pas de bandes de végétation sur les bords de parcelle ou en cœur de parcelle.

Des bandes de végétation occupent a minima 0,25% ou 25 m²/ha de SAU, pas de 

fertilisation et pas de traitement phytosanitaire

+ largeur minimale de 5 m + ces bandes sont placées préférentiellement en tampon entre 

les parcelles / haies / lisières forestières / cours d'eau / fossés  fauche et d'aucun entretien 

mécanique (fauche, broyage) de mars à août  + végétation permanente 

+ placées systématiquement en tampon entre les parcelles / haies / lisières forestières / 

cours d'eau / fossés : elles ne sont placées ailleurs que lorsque toutes ces infrastructures 

écologiques en sont déjà équipées.

+ ces bandes occupent 1% ou 100 m²/ha de la SAU (hors prairies permanentes).

+ ces bandes occupent 2% ou 200 m²/ha de la SAU (hors prairies permanentes).

Niveau 0  –

Niveau 1  –

Niveau 2  –

Niveau 3  -

Niveau 4  –

Niveau 5  –
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EXEMPLE D’UNE TRAJECTOIRE SOUTENUE PAR 

LES CERTIFICATS POUR LA BIODIVERSITÉ

Un projet c’est une combinaison de 

plusieurs pratiques :

• Structure des sols

• Bandes enherbées

• Drainage

• Haies

Minimum réglementaire

Pratiques aux niveaux 0

Niveaux intermédiaires

Pratiques de niveaux 1 à 3

Niveaux avancés

Pratiques de niveaux 4 à 5
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Strategie ↔ ∑ projets

Projet ↔ ∑ pratiques



Prise en compte des spécificité par ajout 
de coefficients multiplicateurs

• Pour les pratiques synergiques et/ou redondantes 

• Les pratiques se portent bénéfices : gain combiné 
plus fort que la somme – synergiques

• Les pratiques se portent préjudices : gain combiné 
plus bas que la somme – redondantes

• Pour les contextes physico chimique / pédo climatique 
ayant un effet sur le gain potentiel

PERSPECTIVE
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LIVRABLES ATTENDUS

Documents accessibles au public :

(i) Un protocole pour reproduire la grille de pratiques et 

évaluer les gains associés

(ii) Le système d’information (plateforme pour réaliser 

l’exercice et produire la base de données)

(iii) Des recommandations sur l’actualisation et 

l’utilisation de la grille

(iv) Deux cas d’usage pour les socio-écosystèmes 

étudiés (polyculture élevage / forêts tempérés)

(v) Une cartographie des risques et opportunités 

associés au marché ici ✓

(vi) Des recommandations d’usage d’une certification
16
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